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GAZETE» VARSOVIE 


De Paris le 19. Mars, 
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esavis de Lisbonne 
| portent, que la fen- 
tence de mort ayant 
été lû à la Comteffe 
d’Atouguias on lui 
avoit aflitôt an- 
noncé le. pardon, 
Que cette Dame tf- 
frayée de [a pré- 
miere fentente, n’avoit pas même entin- 
du la derniere: Mais qu'après étre re- 
venuë de fa frayeur, on la lui avoit re- 
pitée, elle en a été tellement transpor- 
tce de joye, qu’elle avoit paru pendant 
quelques minutes ne fe poffeder pas. Ils 


ajoutent, ce qui eft bien plus étranges’ 


que Mr. de Carvalbo, Sècrétaire d'Etat, 
malgré toutes les précautions qu’il avoit 
prifes: pour la garde de fa perfonne, a 
manqué un jour d'étre affafliné dans 
fon Appartement à 5. heures du matin; 
Et il auroit infailliblement couru rifque 
de fa vie,fi au rapport que l’on lui faifoit 
du tumulte, il ne s’étoit pas fauvé de 
f.chambre. On avoit afafine à cette oc- 
<afion un defes Embargadeurs, ainfi qu’ 


un Laquais.. Cet. effroïable événément 
ayant.été répandu, il jetta une fi grande 
confternation, parimi. les Habitans. de 
Lisbonne,que la Cour a d’abord employé 
tous les moyens imaginables pour la 
découverte de ce nouvel Affaflin, afin de 
de le porter au fupplice que fon forfait 
avoit mérité, tout comme il a été fait 
aux précedens. On dit, qu’on y eft à la 
veille d’une feconde Execution, le Procès 
des Criminels étant dejà achevé. 

De Bruxelles le 21. Mars. 

Le Régiment de Rouergue Infanterie 
arriva hier icivenant. de France, & il 
eft parti ce matin pour l’Armée Fran- 
çoise du Bas-Rbin.Le Régiment de Char- 
tres eft arrivé ici aujourd’hui & partira: 
demain pour Valenciennes. 

On mande dela Haye, que les Etats 
Généraux firent remettre la femaine der- 
niere à M. Maans Miniftre de Heffe- 
Caffrl, une Lettre en Reponfe à celle que 
la Princeffe Marie de Hefe leut a.écrite, 
pour réclamer leurs bons offices à l'é- 
gard du Comté de Hanau envahi par les 
François. Cette Réponfe contient em 
fubftance ce qui fuit. 


La Lettre par laquelle V. A. R. nous 
» à fait part de tous les malheurs arrivés 
4 au Comté de Hanau & Terres en dé- 
a pendantes, & par laquelle elle recla- 
» me lagarantie, que nous avons don- 
s» née en 1755. pour ledit Comté, & nous 
» prie d’interpofer nos bons Offices au- 
» près dela Cour de France, pour que 
a déformais ledit Comté & les Pays y 
+ appartenans foient exempts de toutes 
» vexations & contributions, que les 
» François exigent, nous a été remile. 
s» Nous fommes d’autant plus affligés de 
ce que V. À. R. nous marque, que 
a ces mêmes Pays font deftinés -pour l? 
» éducation ‘des jeunes Princes vos Fils; 
> Mais-V, A. R.fait, que nous ne pou- 
5 vons nous enméler directement niin- 
» direétement; puifque quand nous nous 
„ommes rendus garans du dit Comté 
a & Païs. y appartenans, ce n’a été que 
„ dansla fuppofition,que le PrinceEpoux 
55 de V: À. R. parviendroït au Gouver- 
nement du Landgraviat de Heffe, & 
» Celt fur ce principe que nous avons 
s Signé les Aites & les Lettres reverfales 
» à ce fujet. Mais les chofes ayant chan- 
a gé de faces nous avons crû devoir 
s faire part àV. A. R. qu’en confidé- 
» tation de la haute eftime, que nous 
a avons toùjours euë pour l’illuftre Mai- 
» fon de Caffel, nous avons refolu, qu’il 
» feroit écrit & envoyé ordre à notre 
 Ambaffadeur à la Cour de France d’in- 
» tercéder, pour qu’il plaife à cette Cour 
> de faire ménager autant qu’il fera pof- 
» fible ledit Comté de Hanau & Pays y 
5» appartenans. &c. 

L’Impératrice Reine a établi une Lo- 
terie de trois Millions de Florins, qui 
confiftera en 10. mille Bilets, chacun de 
300. Livres Argent de change. Les Prix 
feront des Obligations de 300. jufqu’à 
40000: Florins, portans un Intérêt de 4. 
pour cent pendant 10.'ans, à compter du 
3. Juillet 1760. Et, après ce terme, on 
rembourferas en 5. ans de tems, tout le 


Capital en portions égales. Les Etats 
de Limbourgs de Luxembourg, & de 
Hainault» répondent, tant des Capitaux 


‘que des Intérêts; Ets pour plus de fu- 


reté encore, Sa Maj. Imp. engage en gé- 

néral, tous les Revenus de fes Etats Hé- 

réditaires d'Allemagne, des Pays-Bas @c. 
De Vienne le 4. Avril. 

Le Lieutenant-Général de Beck a en» 
voyé au Feld-Marêchal Comte de Daun 
le raport de l’entreprife, que lui Géné- 
ral de Beck ayoit exécutée le26. Mars 
contre la Garnifon de Greiffenbérg & les 
Troupes Pruffiennes, qui étoient poftées 
dans les environs, & dans: laquelle il a 
pris aux Ennemis 1. Colonel, 15. autres 
Officiers, 700. Grenadiers, & 2. pièces 
de Canon. 

Ce rapport datté de Friedland le 27. 
Mars contient en fubftance ee qui fuit 

M. de Beck s’étant mis en marche 
pendant la nuit avec les Troupes à fes 
ordres, 2. pieces de Canons de 6. Livres 
de Balle & 4 Obufiers, ariva le 26. Mars 
vèrs les 5. heures du matin à portée de 
Greiffenberg.1l fit fur le champ paffer ta 
Queifs à linfantérie nationale, „Hons 
groise & aux Houflars,au deflus & au def 
fous de la ville, afin . de l’inveftir par ce 
moyen,tandis que les Grénadiers & tout 
ce qu’il avoit de Troupes Allemandes, 
marcherent en deça &en face de la ville, 

Cependant le Colonel de Dieringsho- 
fn, qui commandoit à Greifemberg, s’en 
étoit retiré à l'approche desTroupes I.& 
R. ; il avoit gagné les defiiés,qui font du 
côté de Lemenberg avec fon Bataillon de 
Grenadiers, & un Éfcadron de Houffars, 
& il avoit fait avertir leRégiment dë Zre- 
then Houffars, lequel étoit pofté dans 
les environs,la Garnifon de Æirfchbreg & 
celle de Lemenberg, de lui envoyer du 
fecours. 

Le Lieutenant Général de Beck-ordon- : 
na là-deffus à 300. Dragons aux ordres du 
Colonel Baron de Bugnetti de pafler: auf- 
fi fur le champ la Queifs,afin de foûtenir 


les Houffars, & de couper par là le Deta- 
chement ennemi, qui, à la faveur de la 
fituation ayantageufe, qu’il occupoit, fe 
défendit avec opiniatreté environ une heu- 
re, pendant laquelle on lui tua beaucoup 
de monde, les Ennemis eurent de 
plus 78.. hommes dangéreufement blei 
fés, que M: de Beck a laifés à Greif- 
fenberg au moyen du revers qu’ils ont 
donné. Enfin malgré la réfiftance des 
Ennemis les Houflars I. & R. , quitom- 
berent fureux le fabre à la main, les 
forcerent à fe rendre tous prifonniers. 

La perte, Que nous avons faite en cet- 
te occafion, ne monte qu’à 15. hommes 
tués & àzo. blefsés, parmi lefquels 2» 
Officiers. 

Tous les Houflars de Ziethen, qui a- 
voient leurs poftes dans ces environs, ont 
été difperfés, & les Dragons Prufiens de 
Wiürtemberg,qui avoient les leurs derriere 
Liebenthal, fe font de leur côté rafem- 
blés, & retirés enfuite. 

Le Comte de Brunian Colonel dans 
les-Houffars Æftlavons, le Baron: de Bu- 
gnetti Colonel duRégiment de Dar mftadt 
Dragons, le Colonel Almasy, & M.de 
Kis Major au Régiment de Houffars de 
S.M. l'Empereur, fe font comportés avec 
la plus grande diftinétion, ainfi que les 
Comtes,de GoftauCapitaine dans lesHouf. 
fars Efilavons,.& de Wartenberg, Capi- 
taine au Régiment de Darmfiadi. 

Lifte des Officiers Prufliens du Bà- 
taillon du Colonel Dièringshofen, qui 
ont été faits prifonniers le 29. Mars à 

l'affaire de Greiffenberg. 

Colonel,d: Dieringshofen. Cepitaines, 
de Telrenborn, de Mullers de Riedow. 
Lieutenans, de Rochow, d’Erchffädl, de 
Billa, de Kalckftein, de Pitxky-de Sebit- 
tendorff. Lieutenans,en fecond,de Keck, 
de Valters de Burghage, d’Eichftad.Lieu- 
tehans,d’0/fen du Prince Ferdinand. Ca- 
pitaine, de Robr» de Ziethen Houflars, 

Total 16, Officiers, 


. mée. 


De Thorn ie 4. Auril. 

Mardi dernier à 7. heures du foir,Mr. 
le Général en Chef Comte de Fermor,ar- 
riva en cette Ville jouiffant d’une bon- 
ne fanté. Mercredi fuivant S. E, alla 
voir diverfes difpofitions, que l’on avoit 
faites en dedans de la Ville & à l’entour, 
doù Elle fporta Jeudi à 11 heures 
avant-midi par Golub à Soldau, afin dy 
examiner le cordon formé le long du 
Drenentx. ‘De là S$, E. revint hier à 
Marienswer der, ayant pafsé par Gilgen- 
bourg & Bifchoffsmeder. La Chancel- 
lerie Générale partit auffi d'ici Vendredi 
pour la même Ville, & le Quartier-Gé- 
néral y eft maintenant déréchef établi. 

Les avis de la Grande- Pologne portent, 
que tout y eft fort tranquille; Et que les 
pralliens, ayant entièrement abandonné 
les confins de ce Royaume, raffemblent 
toutes leurs forces aux environs de 


Neil. Comme donc Armée Autrichti- 
enne a ordre d’en faire autant, il y a bien 
de l’apparence, que. cette Campagne st 
ouvrira par une fanglante bataille, 


Du Quartier- Général de l'Armée Ruf- 

fienne à Marienverder, le 7. Avril. 

Jl arrive ici prefque tous les jours des 
Recruës, des chevaux de remonte, & 
des Munitions de Guérre pour complet. 
ter l'Armée Ruffe aux ordres de Mr. le 
Général en Chef Comte de Fermor. Ce 
Général s'occupe continuellement à faire 
la revuë defes Troupes, & aun foin 
tout particulier de mettre l’Armée fur 
pied à pouvoir, dans peu entrer avec a- 
vantage en Campagne. 

On publia au mois de Mars pafsé 
par ordre de 5. M. J: de toutes les Ruf- 
fies Jes avancemens faits dans fon Ar- 
Savoir : Les Généraux:Majors, 
Mardwinom s le Prince Lubomirfkis 
Olitz, Panin, Leontief, Fafi, Borosdins 
Holmer, Demiecoude, ont été nommés 
Lieutenans-Généraux. 

Les Brigadiers & Colonels, de Frez: 


1 


den, Nummers» Berg, Gaugrüben, Ja- 
kofkin,” Leontief, Feropkien, le Prince 
Dolgoruki » Rofen, Facowkff, ont été 
nommés Généraux-Majors. Les Colonels; 
de Lebell, de Brilly, Schwanenberg, Bach- 
manns Chavanfkis Benkendor ff» de Brills 
Melgunsff, Bruce, Brandt, Felagin, Der- 
félden, Chamoutoff & -Zelthanicow. ont 
été faits  Brigadiers; Et les Lieutenans- 
' Coélonels, Munfiers Romanuis, Rebbin- 
ders Sematins Petersohn, Schatilon, 
Brummer,. Transée, Gros, Kliffenfkis 
Matthei, Treyden, Mobrenfthildt, Colong, 
Reinsdorf, Lotoffs Rennenkamffs Raf 
Makrowjki, Volker[abm, Michel Masloffs 
Pofkotschin, Semen Masloff, & le Baron 
Schultz, ont été faits Colonels. 

Toute l’Armée Raff étant partagée 
en trois .Divifions» le Lieutenant-Gené- 
ral Comte Fraulow-Bakreoff comman- 
dera la premiere; le Lieutenant- Général 
Comte Roumanzom, la feconde; & le 
Lieutenant-Général Villebois, la troifie- 


me: Mais lè Corps de nouvelle levée fera. 


aux ordrés du Lieutenänt-Général Prince 
Gallicrin. 
De Parfovie le 144 Avril. 

Le Roi nous donnant chaque jour en 
Son Augufte Perfonne des éxemples d’ 
une piété accomplie, nous vient d'en 
fournir un’ tout nouveau, lorsque, par 
un Aëte d'humilité Chretierine, il lava 
Jeudi dernier, jour de la Ste Cenes les 
pieds de 12. pauvres Viellards,dont l’âge 
aggregé monte à 1133. ans, le plus agé 

‘entre eux en ayant lui feul cent onze. 
S., M. les fit enfuite fervir dans fs Ap- 
Partemens, où les Officiers de la Cou- 
ronne'firent chacun leurs fonctions, cel- 
les de l'Eglise ayâne été faités par Mgr. 
Æubiñfki Prince Primas Nommé. 

Les dernieres, Lettres ‘que nous avons 
réçû de C'urlante, nous ont apootté la 
nouvelle de l’heureuf arrivée de Mer. 
le Duc à Mitfau, dont nous litrons ici 
quélques particularités.” Ce Prince dans 
fon voyage s’étoit arrété plufeurs jours 
à Biatyftok, Terre qui appartient au 
Comte Branicki, Grand-Genéral de la 


Couronne, La recéption qu’on y fit à S$. 
A. R., & les fêtes qu’on lui donna pen- 
dant fon fejourifürent dignes de celui qui 
en failoit les honneurs. Chaque jour 
fût marqué d’un nouveau divertiflement, 
ordonné avec cette magnificence & ca 
bon goût qui eft propre à ce Séigneur. 
S. A.R. qui partit de Biatyffok le 20. 
Mars, arriya le 29. en Sa Capitale. . Les 
Confeillers d’État,uneNoblefle nombreu- 
fe,& les Magiftrats des principales Villes 
du Duché, recûrent S. AR: à un quart 
de mile de la Ville. Le Cortège de fon 
entrée fut’nombreux & brillant. On a- 
voit érigé des Arcs de Triomphe. La 
Bourgeoifie fe trouva fous les armes; Le 
Corps des Marchands dans une fort belle 
uniforme, forma plufieurs Compagnies 
à Cheval & à pied; On fonna des clô- 
ches,on tira le canon, & les acclamations 
du Peuple fûrent continuelles. Le Duc 
défcendit chez Mr. le Chancellier de 
Howen, où il fût harangué par les Con- 
féillers d'Etat, & par le Magiftrat, après 
quoi S.A.R admit la Nobleffè aux 
Baifemains. Au foir. Elle traverfa la” 
Ville qui étoit illuminée; Le plan de cet- 
te illumination étoit aufi bien imaginé 
qu'executé. La répreféntation étoit d’ 
un jardin. La verdure, les orangers, les 


Statuës, & [es fontaines qu’on avoit très 


ingenieufement diftribuées, fecondèrent 


parfaitement bien cette idée, & firent un 
coup d’oeil bien agreable, C’eit par toute 
forte de réjouilfances,qui ont continué 3. 
jours, de fuite, que ce Peuple, qui com- 
mença à fentir fon bonheur du moment 
qu'il vit {on Souverain, a taché de lui 
exprimer la joye» que fon arrivée luia 


cauféc. 
De Mariampol le 2. Awril. 

Madame la’ Princeffe de Pruf Tabto- 
nomfRka,née Comtefle de Sapieba,Palatine 
de Nomogrod, reçut ces jours paisés P 
Ordre de la Croix étoilée, que 5. M.J 
& Royale, en confidération de fes gran- 
des , & rares qualités, lui envoya, & Elle 
en fut révétu avec les cérémonies ufitées 


à PEglife des PP. Ca s de cette Ville 


N? XXX. 
SUPPLEMENT a ra GAZETTE ne VARSOVIE 


DU 14. AVRIL 1759. 


De Paris» le19. Mars. 

e Roi, par un Arrêt de fon Confeil d'Etat, vient de fupprimer le 
Privilège accordé pour limpreflion du Diéfionuire Encyclopedique, 

qui eft conçu en ces termes: 
»Le Roi ayant accordé le 21. Janvier 1746. Lettres de Privilège 
pour un Ouvrage qui devoit être imprimé fous le titre d’ Encyclo- 
„pédie où Difhionaïîre raifonné des Sciences , Arts © Métiers, par 
„ne Société de gens de Lettress les Auteurs dudit Diétionaire en 
»auroient fait paroître les deux prémiers volumes, dont S. M. au- 
»roit ordonné la fuppreffion par fon Arrêt du 7. Février 1752. pour 
les caufes contenues audit. Arrêt; mais en confidération de l'utilité dont l’Ouvra- 
»8€ pouvoit Être à quelques égards,S. M. n’auroit pas jugé à propos de révoquer pour 
10rs le Privilège, & fe feroit contentée de donner des ordres plus féveres pour l° 
examen des volumes füivans. Non obftant ces précautions , S$. M. auroit été in- 
formée que les Auteurs dudit Ouvrage, abufant de l’indulgence ; qu’on avoit euë 
pour eux, ont donné cinq nouveaux. volumes,, qui n’ont pas moins caufé de fean- 
ndale que les prémicrs, & qui ont même déjà excité le Zèle du Miniftre public de 
{on Parlement &c. A quoi voulant pourvoir, LE ROI ETANT EN SON: CON- 
„SEIL, de l’avis de M.'le Chancelier, a révoqué & révoque les Lettres: de Privilè- 
ge obtenuës le 21. Janvier 1746., pour livre intitulé = Encyclopédie ow Diétionaire 
ratjonné des Sciences, Arts © Metierss par une Sociéte: de gens: de: Lettres: Fait 
défenfes à tous Libraires & autres, de vendre, débiter, ow autrement diftribuer les 
volumes, qui ont déjà paru , &. d’en imprimer de nouveau, à peine de punition 
exemplaire. FAIT au Confëil d'Etat du Roi, S. M. y étant „ tenu à Jerfailles: 

le 8. Mars 1759.. (Sigré) Phelypeaux. 
De: Francfort. l 30. Mars. 

Il ne seft encore rien paffé de nouveau ni à l’Armée Alliée, ni à l’ArméeFran- 
çoifè du Bas-Rhin, cependant 12. à 15000. hommes de Troupes legéres: de cette 
dernière Armée , plufieurs piquets: & quelques Compagnies de Grenadiers ont fait 
di ferens mouvemers du côté de Stegen, Hachenbourg» Dillenbourg, Siegbourg &ec. 
& des Détachemens de ces Troupesiont occupé les gorges: le long, de la: Sfeg, pour 
couvrir Marbourg, de ce côté-la. On conjeéture, que ces Troupes: & quelques.au- 
tres même encore, pourront bien renforcer l'Armée: maintenant aux: ordres du: Duc: 
de Broglie. 

Ce: Seigneur, fur lesrépréfentations, qui lui ont été faites: de: [a part: de: 
nôtre Magiitrat, .& nom feulement confenti , que les Corps: de Garde à I- 
ufage dis Troupes: Ffançoifés établis dans: les Placis: publiques, où l’on a coû- 
tume ériger les Boutiques füuffent transportés dans d’autres endroits 
convenables; de cette ville 3 mais il a même donné ordre de fiire fortie 
une: partie confidérable de la Garnifon Françoife fur tout. dela Cavalerie > afin 
que les Marchands étrangers, & autres Perfonnes, qui viendront ici fréquenter les 


Foires, & les voitures, qui portent leurs marchandifes, puiffent comme par Le /paffé 
trouver les logemens, écuries, remifés & autres commodités néceffaires, & qu’en 
général le Commerce puifle fans interruption, jouir de tous les avantages & de 
toutes les facilités poffibles. 

Les Lettres de Bamberg du,x7. de ce mois portent , que quelques Troupes 
I. & R. & de l’Empire avoient marché le 15. fur Schmalkalde aux ordres du Géné- 
ral Baron de Kolbe; qu’elles y étoient arrivées tellement à l’improvifte, qu’elles 
avoient trouvé tout le monde enfeveli dans un profond fommeil, à l’excéption 
de M. de Mansbach Maître des forets, qui fe trouva de bout & habillé, & dont on 
fe faifit,ainfi que de tous fes papiers; que ces Troupes s’étoient cependant emparées 
dans cette Ville de plufieurs milliers de facs de farine, de bled & d'avoine , d’une 
quantité confidérable d'acier , qu’elles avoient en même tems pris la caiffe appar- 
tenant à la Seigneurie, que tous fes habitans avoient été desarmés, & qu’on avoit 
fur le champ fáit afficher les patentes Impériales d'exécution. 

On mande d’Erfurth, que le Bataillon de Guisrug, qui à l’apparition des Pruf- 
fens s’étoit retiré à Petersberg ; occupoit de nouveau cette ville depuis la retraite 
imprevué de ces Troupes; On ajoûte, que les Pruffiens s ont abandonné Langen- 
falza le 15. de ce mois. 

Le Lieutenant Général Baron de Lawdobn eft parti de Vienne le 29 Mars, pour 
fe rendre à l’Armée. 

De Schwerins le 16. Mars. 

Le fort de cette Ville vient d’être decidé. Dès le 12. le Duc notre Souverain a 
voit-eu des avis,qu’unCorps de TroupesPr#ffiennes s’avançoit avec de la groffeArtille- 
rie, & S.A.S. partit en conféquence Ce jour-là avec la Ducheffe fon Epoufe & une 
très petite [uite,pour fe rendre à Hambourg.Le 14, environ 800 hommes tant Caval- 
lerie que Houflars Praffiens parurent dans nos environs ; il furent fuivis hier 15. 
par 5. à 6. Bataillons menant avec eux beaucoup de gros Canons; & Jes Géné- 
raùx de Maïfachonfki & de Kleiff, qui commandent ces Troupes , firent fommer 
le Général Major de Bulom: Commandant de la Ville, de la rendre avec la Gar- 
nifon; la réponfe de ce Général fus: Qu'à l’égard. de la Ville il faudroit bien qu’il 
cedât à la force, mais que quant à la Garnifon elle ne fe rendroit point. Là 
deffus les Prafliens fe mirent en devoir de battre la ville & le Château; Sur quoi le 
Commandant fit tranfporter fa Garnifon dans la petite Isle de Xañinchen-Werder. 
Le Général Major de Kleift lui fit tirer une douzaine de coups de Canon, qui 
cependant ne firent aucun effet, & auxquels ‘on répondit fans’ avoir plus de fuc- 
cès. Après cela les Prufiens prirent pofefiom dela ville &: du Palais, où le 
Prince Louis eft refté avec la Princeffe fon Epoufe & le refte de [a Famille Du- 
cale. Ces: Troupes ont commencé à vifiter dès ce matin toutes les maïfons , dont 
ils ont enlevé tous les junes gens , pouffant les chofes au‘point , qu’ils n’ont pas 
épargné: deš: Marchands & autres Bourgeois ayant femmes & enfans, ni même les 
Domettiques à la livrée du Duc. 

De Varfovwies le 14. Avril. 

Quelques Gazettes étrangères, fous l’Article deSzxe du zr Mars, ont débité,que 
Mr. le Général! Major Baron de Filliers parti de Petersbourg , pour retourner à 
Vienne, avec un Plan d’Opérations de Guerre, avoit en chemin été'pris par quelques 
Houffars Pruffiens : Maisice débit a é 
le dit Général n’arriva ici de Petersbourg, 
enfuite fon chemin gour Vienne. 


